
Qualifié de très maigre, au vu du
nombre d’associations d’une part et
en raison du non-versement “inexpli-
qué” de la quote-part de certaines
communes dites aisées notamment
celles concernées par des recettes
dues aux droits de passage du pipe
d’autre part, ce pécule a été reparti de
manière minutieuse, voire au forceps
sur 82 associations sportives et 14
ligues de wilaya avec un total
25.000.000 DA.

Au volet activités jeunesse et loi-
sirs, 14 associations ainsi que deux

ligues ont bénéficié quant à elles de
6.750.000 DA. Une somme jugée en
deça des attentes exprimées par ces
dernières, chargées de la mise en
œuvre des programmes liés aux
grandes manifestations culturelles et
de mobilité de jeunes. 

Le reste de l’enveloppe soit
17.698.608 DA devait être scindé
équitablement en deux parties pour
l’acquisition d’équipements pédago-
giques et sportifs et la réhabilitation de
certaines structures en état de déla-
brement.

Cela dit, le président du fonds de
wilaya n’a pas été sans souligner la
concentration injustifiée des associa-
tions et de clubs sportifs au niveau du
chef-lieu de wilaya, au détriment des
zones déshéritées telles Rosfa,
Madna, Sidi Abderrahmane…, où l’ac-
tivité est quasiment inexistante. 

Poursuivant ses propos, le même
intervenant a donné des instructions
fermes pour encourager les associa-
tions activant réellement sur le terrain
en tenant compte de leur impact posi-
tif sur la prise en charge de la frange
juvénile sachant que nombreuses
sont celles qui n’existent que sur le
papier ou n’activant qu’occasionnelle-
ment, fera-t-il remarquer. 

Les clubs opérant dans des disci-
plines spécifiques telles l’équitation,
l’aéronautique, les sports mécaniques

ou encore le tir à l’arc pour ne citer
que ceux-là, doivent être pris en
considération a-t-il tenu à souligner.
L’assainissement du fichier du mou-
vement associatif, la coordination
entre l’APC et la DJS pour éviter le
double octroi des subventions, ont été
les deux autres points soulevés pour
la circonstance par le même interve-
nant.

Il convient de préciser dans le
même sillage, que les frais d’engage-
ment des équipes sportives évoluant
dans le championnat local sont
chaque saison pris en charge par la
wilaya, ce qui représente une véri-
table aubaine pour la Ligue de foot-
ball très souvent confrontée au
spectre du forfait.

Mourad Benameur
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C’est une enveloppe en baisse depuis deux années
consécutives qui a été consacrée au mouvement associatif
au titre de fonds de wilaya 2012, avec un montant de
58.995.360 DA soit une différence de 1.893.770 DA par rap-
port à l’an dernier.

TIARET

Le mouvement associatif aura
moins d’argent cette année

La réalisation d’infrastructures sco-
laires et d’équipements publics figure
parmi les «opérations d’urgence»
devant être réalisées dans le cadre de ce
plan de mise à niveau d’une aggloméra-
tion qui connaît une expansion à la
vitesse «grand V» mais qui continue de
souffrir d’un «important déficit» en la
matière. 

La nouvelle-ville Ali Adda-Benada, ex-Bermadia,
située dans le chef-lieu de Relizane vient de bénéfi-
cier d’un «vaste programme de mise à niveau urbai-
ne» devant être lancé «incessamment», a-t-on indi-
qué à la wilaya. 

La concrétisation de ce programme, doté notam-
ment d’équipements de services publics, sera opé-
rée en deux tranches dont la première a «déjà été

validée par les pouvoirs publics au niveau central»,
a-t-on souligné dans un communiqué de la wilaya. 

La deuxième tranche de ce programme sera
approuvée par le gouvernement «dans les jours à
venir», a-t-on indiqué de même source, faisant part
de l’impact de cette action de restructuration ciblant
une cité appelée à «abriter plus de 400 000 habi-
tants à l’horizon 2015». 

La réalisation d’infrastructures scolaires et
d’équipements publics figure parmi les «opérations
d’urgence» devant être réalisées dans le cadre de
ce plan de mise à niveau d’une agglomération qui
connaît une expansion à la vitesse «grand V» mais
qui continue de souffrir d’un «important déficit» en la
matière, a-t-on affirmé à la wilaya. 

Les besoins de cette nouvelle-ville en équipe-
ments socio-éducatifs ont été «cernés» par le
bureau d’études qui a élaboré «une étude technique
fixant les mesures d’urgence à entreprendre à l’ho-

rizon 2015 pour éviter à cette nouvelle aggloméra-
tion de s’écrouler sous le poids d’une forte densité
de population qui commence à être ressentie», a-t-
on précisé. La nouvelle-ville a besoin d’une cinquan-
taine d’infrastructures scolaires, d’une dizaine de
bibliothèques, d’une trentaine de salles de soins, de
4 polycliniques et d’une dizaine de crèches pour rat-
traper le retard enregistré au fil des années, a-t-on
encore précisé. 

Au plan des distractions, la ville-nouvelle néces-
site une dizaine de maisons de jeunes, une quinzai-
ne de terrains de football et 3 jardins publics, a-t-on
également indiqué.

Bien qu’inachevée, la nouvelle-villeAdda Benada
est considérée comme un véritable «poumon
urbain» qui permet à la wilaya de Relizane de «com-
poser» avec l’asphyxie que connaît le centre du
chef-lieu de wilaya, a-t-on souligné.

A. Rahmane

RELIZANE

Une mise à niveau pour… 
la nouvelle-ville Adda-Benada 

En premier lieu, ces habitants
souffrent en ces jours de grande fête
d’Aouel Moharem, d’une véritable
crise d’eau potable, car ils trouvent de
grandes difficultés pour s’approvision-

ner de ce liquide vital. La cause ?
L’eau n’a pas coulé dans les robinets,
il y a maintenant presque une dizaine
de jours. Par conséquent, les citoyens
se trouvent contraints de parcourir des

kilomètres à pied à la recherche de ce
liquide. De leur côté, les instances
concernées n’ont consenti aucun
effort afin de mettre fin au calvaire
enduré par ces riverains. «Pour m’ap-
provisionner en eau potable, je me
trouve parfois obligé de me déplacer
jusqu’à Oued Essalam», se lamente
Boualem, un habitant dudit village.

«Les autorités locales attendent-
elles jusqu’à ce que nous sortions sur
les routes, comme l’ont bien fait

avant,) nos concitoyens de Oued
Essalam, afin que nos préoccupations
soient prises en charge ?», s’interroge
notre interlocuteur. De plus, la route
qui relie ce village au chef-lieu com-
munal se trouve, selon nos interlocu-
teurs, dans un état de dégradation
très avancée. D’autre part, les
citoyens du village agricole revendi-
quent l’éclairage public qui, d’après
eux, fait défaut dans leur village.

A. R.

Béni Dergoune a soif en plein hiver

Le Soir de l’Ouest
ORAN

Démantèlement
d’un réseau

international
de trafic

de psychotropes
L’interrogatoire des trois

mis en cause dans l’affaire de
saisie de 3 990 comprimés
psychotropes, qui a eu lieu la
semaine dernière à Haï El
Sabah, a révélé l’existence
d’un réseau de trafic interna-
tional de psychotropes. 

En effet, l’enquête a mon-
tré que les psychotropes sai-
sis, de marque Livotryl, pro-
venaient du Mali et que leur
composition est différente par
rapport à ceux qui circulent
sur le marché local.

Suite à des investigations
poussées, deux autres com-
plices ont été appréhendés
par les gendarmes alors que
deux individus, identifiés,
demeurent recherchés. 

Amel Bentolba 

SIDI-BEL-ABBÈS

Deux dealers
notoires 

dans les filets 
de la police
Suite à des informations

parvenues à son niveau, et
après plusieurs jours de sur-
veillance, la Sûreté urbaine
de Sidi Bel Abbès a neutralisé
deux dealers notoires connus
des services de police et saisi
cinq kilogrammes de kif traité
sous forme de plaquettes.

Lors de leur surveillance,
les policiers ont intercepté au
niveau de la maison de l’un
des dealers arrêté, une per-
sonne à qui ce dernier avait
remis un sachet. 

L’irruption impromptue des
policiers a surpris le mis en
cause lors de la perquisition
de son domicile. Ces derniers
ont trouvé 5 kg de kif traité
dans une poubelle sur la ter-
rasse de la maison.

Après un interrogatoire
très serré, celui-ci a donné le
nom de son fournisseur qui a
été arrêté à son tour. Les
deux accusés ont été
écroués. A. M.

Les riverains du village agricole dans la commune de  Béni
Dergoune, situé à une cinquantaine de kilomètres du chef-lieu de
Relizane, ne savent plus à quel saint se vouer pour trouver des
solutions à leurs problèmes, après avoir frappé à toutes les portes
en vain. En effet, ces derniers souffrent de plusieurs maux qui ren-
dent leur vie pénible et «dure» à supporter.

Félicitations
La famille Larfa
Rabah et Mme Tabdji
Fatima félicitent leur
cousine
Cherfaoui Nassiba
pour sa réussite du
«MBA» Master en admi-
nistration des affaires
obtenu avec brio au
Canada et lui souhai-
tent plein d’autres
succès dans la vie.

Bravo à toute la famille.
F 131637/B1

CONDOLÉANCESCONDOLÉANCES
Le directeur, les professeurs
ainsi que l’ensemble du person-
nel du lycée Ferhat Abbas de Aïn
Taya, très affectés par le décès
du père de leur collègue
Guessous Lakhdar, professeur en
génie électrique, lui présentent
leurs sincères condoléances les
plus attristées et l’assurent en
cette pénible circonstance de
leur profonde compassion.
Que Dieu Le Tout-Puissant accorde
au défunt Sa Sainte Miséricorde et

l’accueille en Son Vaste Paradis.
«A Dieu nous appartenons et à Lui

nous retournons.»

PENSÉE

A notre inoubliable et bien-aimé époux et
père le 

Dr HACHELAF Mohamed 
décédé le 18/11/2004. 
Ni les jours ni les années qui passent ne nous
guérissent de la douleur de ton absence mais
ceux que l'on aime vraiment ne nous quittent
jamais, c'est pourquoi tu es toujours parmi
nous. Que le Paradis soit ta demeure éternel-
le. 

«A Dieu nous appartenons, à Lui nous
retournons.»

Ton épouse, tes fils
Media R/B1

Mahmoudi
Hamza très
peiné par la dis-
parition tragique
de son cousin
MAHMOUDI 

Baghdad
décédé le 15 novembre 2012 à
l’âge de 63 ans, présente ses sin-
cères condoléances à toute la
famille et l’assure en cette doulou-
reuse circonstance de sa profonde
sympathie.
«A Dieu nous appartenons et à

Lui nous retournons.»

CONDOLÉANCES


